
Rapport du COSBM :  

 

Plusieurs petits chamboulements à noter au niveau du COSBM. Tout d’abord, l’arrêt des sorties 

de Béatrice Bellocq qui ne désire plus faire le suivi hebdomadaire du Jardin botanique. Il s’agit 

évidemment d’un très gros morceau pour la SBM, alors que son expertise et ses grandes qualités 

de guide ont contribué à faire de cette sortie un rendez-vous très populaire pour le club, une 

porte d’entrée pour nombre d’amateurs au passe-temps.  

De ce que je vois, la qualité et l’enthousiasme pour les sorties s’est heureusement maintenu sous 

la houlette de Louise Bélair, alors il ne nous reste qu’à signifier notre grande gratitude pour 

Béatrice et à souhaiter que l’envie lui reprenne rapidement de mettre au moins quelques visites 

ponctuelles à certains sites. Pour la sortie au parc Jean-Drapeau, personne n’a voulu pour 

l’instant se manifester pour récupérer un suivi plus systématique, même si certains membres 

habitués à cette sortie continuent de s’y rencontrer de façon plus informelle le jeudi.  

J’en profite pour souligner quelques réflexions corollaires à ce départ :  

-Pour moi, assurer la pérennité de la sortie au JB devrait rester une priorité absolue pour le club. 

Le rendez-vous hebdomadaire aide à tisser des liens entre les membres et à souder le club, le 

site est intéressant en toute saison et surtout il s’agit de la sortie la plus accessible qu’on offre au 

public. L’accès est facile en transport en commun, et l’admission généralement gratuite ou 

seulement au coût de la carte lève-tôt/accès. Comme le site est accessible, les gens sont 

facilement intéressés à venir faire un tour, en sachant que si jamais la longueur de la sortie ne 

leur convient pas, ils peuvent toujours y mettre fin. C’est une super porte d’entrée pour les 

nouveaux.  

-Je crois que Béatrice avait probablement déjà donné beaucoup et qu’il fallait s’attendre à ce que 

tôt ou tard elle décide que c’était trop pour elle de maintenir la sortie. Toutefois, après lui avoir 

parlé (et avoir parlé à au moins une autre guide qui a vécu la même chose), il y a un enjeu avec 

les plus gros groupes, où il semble arriver parfois que l’enthousiasme pour l’aspect social de la 

sortie (qui est important, bien sûr) relègue les oiseaux à l’arrière-plan. Il serait important de 

réfléchir à des options qui s’offrent à nous pour assurer soit une taille plus adéquate des 

groupes, soit que tout le monde se souvienne bien de la raison première de la sortie et des 

conditions qui sont propices à des observations intéressantes pour tous. 

Je tiens aussi à souligner l’excellente idée de partir cette collaboration avec l’Association des 

entomologistes amateurs du Québec (AEAQ). J’ai moi-même été membre de l’AEAQ pendant de 

nombreuses années et cette organisation est fantastique!  

Finalement, on est en train de mettre en place le calendrier pour le début de l’automne. Il me 

reste à relancer quelques moniteurs. Je recommencerai moi-même les sorties, probablement à 

chaque mois!  

 

Gaspard 


